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Résumé

Le cysticercoïde d'Hymenolepis brusatae Vaucher, 1971, 
Hymenolepididae, parasite à l’état adulte de Musaraignes du genre 
Crocidura, est mis en évidence chez deux Phlebotomes 2, Phleboto­
mus perniciosus Newstead, 1911, et Phlebotomus mascittii Grassi, 
1908, provenant d’un lot de 15.436 exemplaires capturés en Corse 
en 1969 et 1970.

Cette observation permet d’élucider un des aspects du cycle 
évolutif d’Hymenolepis brusatae dont les adultes sont parasites en 
Corse de Crocidura russula cyrnensis (Miller, 1907). Elle apporte, 
par ailleurs, un argument supplémentaire à l’hypothèse antérieure­
ment émise, de la présence habituelle de larves de Phlébotomes dans 
les terriers des Micromammifères.

Summary

The cysticercoid of Hymenolepis brusatae Vaucher, 1971, 
Hymenolepididae which is a parasite, when adult, of the shrew- 
mouse of the genus Crocidura has been found in two females of
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sandflies, Phlebotomus perniciosus Newstead, 1911, and Phleboto­
mus mascittii Grassi, 1908, coming from a lot of 15.436 Phleboto- 
minae captured in Corsica during the 1969 and 1970 summer.

This observation permits one to elucidate one part of the evo­
lutionary cycle of this Cestode, the adults of which are parasites of 
Crocidura russula cyrnensis (Miller, 1907), in Corsica. The pre­
sence, in sandflies, of this parasite, constitutes, in other respects, a 
supplementary argument to the hypothesis previously set forth, of 
the habitual presence of the sandflies larvae in the burrows of the 
micro mammals.

Depuis plusieurs années, nos recherches écologiques sur les Phlébotomes vecteurs 
de Leishmanioses nous ont amenés à examiner plusieurs milliers d’exemplaires prove­
nant du Sud de la France et de l’Afrique du Nord. Ainsi, en 1969 et 1970, nous avons 
réalisé d’importantes captures sur l’ensemble de la Corse, depuis les régions côtières 
jusqu’à l’étage montagnard (J.-A. Rioux et coll., 1970). Durant ces campagnes, 15.436 
Phlébotomes ont été récoltés, se rapportant aux espèces suivantes :

— Phlebotomus perniciosus Newstead, 1911 ................  3.078 exemplaires
— Phlebotomus mascittii Grassi, 1908 .......................  57 —
— Phlebotomus sergenti Parrot, 1917 .......................  151 —
— Sergentomyia minuta (Rondani, 1843) ...................  12.150 —
Dans ce lot, deux imagos $ de Phlebotomus perniciosus (Bigulia, TC 251, 19 août 

1970) et Phlebotomus mascittii (Pieve, TC 243, 19 août 1970) ont été trouvés porteurs 
de cysticercoïdes.

Description.

Deux cysticercoïdes, localisés côte à côte dans l’abdomen de Phlebotomus perni­
ciosus, mesurent respectivement 230 X 210 µ et 260 X 220 p. Un troisième cysticer- 
coïde, extrait de l’abdomen de Phlebotomus mascittii mesure 280 X 240 µ (fig. 1).

Leur paroi est épaisse de 10 à 20 p. Les dimensions des rostres sont de 53 X 51 p, 
54 X 50 p et 62 X 44 p ; le diamètre des ventouses, lorsqu’elles sont apparentes, varie 
de 50 à 60 p.

Les deux premiers cysticercoïdes possèdent chacun une couronne de 14 crochets, le 
troisième, une couronne de 15 crochets. Ceux-ci présentent une structure caractéristi­
que : la garde est aplatie en spatule, perpendiculairement à l’axe de la lame et du man­
che. Les longueurs, relevées sur 4 crochets les mieux orientés, sont de 17,5, 18,5, 19 et 
20 p. La garde mesure 5 p de haut sur 5 p de large à son extrémité ; la longueur de la 
lame est de 9 µ (fig. 2).

Par ailleurs, des crochets non encore lysés, provenant des embryons hexacanthes, 
subsistent à côté des cystercoïdes. Ils sont d’épaisseurs différentes (crochets médians et 
latéraux) et mesurent 15-16 µ.

Par la morphologie, le nombre et les dimensions des crochets du rostellum, par la 
taille du rostellum et des ventouses, ces cysticercoïdes s’identifient à l’espèce Hymeno-
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lepis brusatae Vaucher, 1971 (1), dont les adultes sont parasites de Musaraigne, Croci­
dura suaveolens Pallas, 1811.

Fig. 1. — A, B, C : Cysticercoïdes observés dans les Phlébotomes corses. D : Scolex de l’adulte 
d’Hymenolepis brusatae, Vaucher, 1971

Commentaires.

La présence en Corse d’Hymenolepis brusatae est confirmée par la mise en évi­
dence des adultes de ce Cestode chez deux exemplaires de la Musaraigne : Crocidura 
russula cyrnensis (Miller, 1907), piégées en 1969 (n° 31 Ka et 41 Ka) en forêt de Vizza- 
vone.

(1) Nous remercions M.-C. Vaucher, de l’Université de Neuchâtel (Suisse), pour le prêt des Cestodes adultes d’Hymenolepis brusatae nécessaires à cette identification.
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Fig. 2. — A, B, C : Crochets des cysticercoïdes et des embryons hexacanthes observés dans les 
Fhlébotomes. D, E: Crochets d’un adulte d'Hymenolepis brusatae, Vaucher, 1971. F: Crochets de

l’embryon hexacanthe

Ces récoltes élargissent la répartition géographique encore mal connue de l’Helmin­
the. Les types d’H. brusatae sont parasites de Crocidures du Tessin suisse, toutefois 
comme l’a montré C. Vaucher (1971), cette espèce est aussi présente en Tchécoslova­
quie (J. Prokopic, 1957) et au Tadjikistan (E. F. Sosnina, 1961), où elle a été confon­
due avec H. jacobsoni.

La découverte de ces cysticercoïdes présente en outre un double intérêt biologique 
et écologique.
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— A l’exception d’Hymenolepis erinacei (Gmelin, 1789) dont le cycle biologique 
est direct, les Hymenolepididae d’insectivores évoluent, selon l’espèce, chez des Crus­
tacés, des Diplopodes, des Collemboles, des Orthoptères, des Coléoptères, des Siphonap- 
tères... C’est à notre connaissance, la première fois que des larves d'Hymenolepididae 
sont récoltées chez des Diptères ; ces Insectes s’ajoutent donc à la liste des hôtes inter­
médiaires déjà si variés des Hymenolepis d’insectivores.

— Le parasitisme de Phlébotomes par des larves de Cestodes peut paraître sur­
prenant. Toutefois, en 1944, M. K. Subramaniam et M. B. Naidu ont signalé la pré­
sence de plérocercoïdes chez Phlebotomus sp. Par ailleurs, à plusieurs reprises, des 
Nématodes Spirurides à différents stades de développement ont été observées chez des 
Phlebotomus ariasi Tonnoir, 1921 et Phlebotomus perniciosus (Y. J. Golvan et coll., 
1963 ; J.-A. Rioux et coll., 1970). Ces larves appartiennent aux espèces Mastophorus 
muris (Gmelin, 1970) et Rictularia proni, Seurat, 1915 dont les adultes parasitent fré­
quemment le Mulot Apodemus sylvaticus L. en zone méditerranéenne. La présence, 
chez des Phlébotomes, d'Hymenolepis terminant leur cycle chez la Crocidure est un 
nouvel argument en faveur de l’hypothèse selon laquelle les gîtes larvaires de ces Insec­
tes seraient constitués, pro parte, par les terriers de Micromammifères. Les nids de 
Crocidure sont en effet de structure voisine de ceux des Mulots et les larves de Phlébo­
tomes, volontiers coprophages, s’y infesteraient de la même manière.
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